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Nos Peres n'ont pas reueu la plufpart de ces bons
Chreftiens, depuis 1’ Automne, qu’ils furent contrains
de les quitter a plus de quatre-vingt lieués d’'icy. les
Nipiffiriniens ayans pris deffein de fe diffiper dans
les bois, tout le long de cét hyuer dernier.

Le Pere Gareau tomba malade en mefme temps,
d’vne forte fiévre, & d’vne dyflenterie, & quoy le
Pere Claude Pijart & le Francois qui les accompa-
gnoit, ne [115] peurent apporter autre remede, en
vn lieu abandonné de tout fecours humain, finon de
trauailler quafi au defflus de leurs forces, ramant &
de iour, & fouuent dans la nuict; portant fur leurs
efpaules leur canot & leur bagage dans les faults, ol
fouuent on a affez de peine 2 fe porter {oy-mefme;
pour hafter au pluftoft le retour de ce bon Pere, que
fa maladie n'auoit pii difpenfer de ramer quelques-
fois, pour {furmonter la rapidité des torrens qui fe
trouuent en chemin; & qui l'efpace de douze ou
treize iours que dura leur nauigation, auoit efté
continuellement expofé aux ardeurs du Soleil, aux
pluyes, aux vens, aux iniures de 1’air, & toufiours le
pied dedans l'eau. Aufli arriua-t’il icy tellement
abbatu, que le mal furmontant nos remedes, nous le
vifmes en peu de iours fi proche de la mort, que le
iugeans tombé dans 1'agonie, qui dura plus d'vn iour
entier, fon cercueil eftoit fait, lors qu’il pluft 2
Noftre Seigneur nous le rendre comme refufcité,
apres va voeu que nous luy fifmes en ’honneur de la
tres-Sainte Vierge.



